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tanénient en Ctat. d'asthénie, nec .ouse du -fait de 'lu fatigue antéreu
re et de l'effort digestif ;

3o. L'é-tat gén;éral et digestif du, sujet considéré. Les .1ylierstléi-i
ques en étit de demi-inanition, leS JiyPosthéi és, les amnai-gris, les anc-
iniques, les cachectiques, brcf tous coux chez lesquels, l'asthéie- est do-
inante, sont plus particulièremient sujetis à cet état.

Il coxy-viendlra dans tous ces ts d- régkr ave soin l-e volume des
repas- et leuxr nimoment, de traiter Fû'tat gééade relever l'a tension
nerveuse et d'autorisLr, voire de c .rneilleir une siesto, courte, d'une dc-
u-hieure au -niaxinmun, le -plus souvent très favorable. Au surplus eni

Ces cas -le pa&tient sera, le nieiileuî' juge: swi le somm=eil, est.légea', tran-
-quille, court, si le, patient en sort dispos, la tête libre, c'est qu'len. cf-
;et le sommeil a. o .. ,ll! à ulie pêniode du repos salutuire pendant
laquelle le travail rl,ýgestif s'est acconili avec -toute. S'a foxccetle
cas ôes, intellectuels qui se sont lW-"Yrés toute le, matinC-e à unà travaii
Continu -et absorbant; si, au C.Jntraire; le sonuineil est »pesant, tiaàver-
sé de czuutlhemars, si lo patient e-n sort engourdi, mal à l'aise, la bou-
ehe pâteuse ou -sèc4-he, la tct lourde, c'est que l'alinexita.ti a,£été 011
trop lourde ou troýp copieuse.

Il y aura. lieu, de -colnbattre le sommneil chez les'cairdiaqucs,i les sié-
reux, les- apofflectiquffs, les obèses chez. le qudIs, ait contràite le repos
avant le .rep.ýé -sera des plus recommnandables.

L'explication,&e ces phénom.ênes est pro>bablemnenit assez simple.
Pendant la digesticin le sang se poÈte cn. abonidanice vers. l'estomiac -et
le tub-e digestif : il ciifésulte' une nmi nonicei.ne -relative des au-
tÈes organes, doiit, l'actioni est pl"s sceisibhie sur le stnineVusur
le) Cerveau en particulier ; il s'y joint trèsý pr-obab1 e'ne:,' t'es phénoiné-
nes .rU~lexc's vas o-cons tricteurs ù point deO départ 'stomiacal, (J'où: son,-
'sation de fatigue, d'asthénie, le scomn1ýolence. ])'uue façon. ginér"de
tout exercice qui tendra, f congestinner un autre organe, dmuinnuera
;l'afflux Sanùguin. stomacal et pourra rendre la digestion Plus 'lentoi et
plus difficile.

S3'il S'agi-t d'uiî or1ga-nismne neuf, hiyporsthCn-ique: comme chezl'n
fant ou d'u-n organisine adul te,, tou-t à fait -hnral ou plébhorique, li'af-
flux stomnacal. sanguin sera toujours, suffisant, l'exercice sera, inoffen-
sif, 'voýire salutaire~; s'il s' ag,,it aul conUtaire, d'un of,-gnaisiùe fatigué, liy-
posthénique, aînéiié, l'afflux saunguun ne Peut suffir7e à là, Lois à deujx
travaux, il faut 'cho>isir l'un ou- Vauir,e repos 'gnrlet. travail -di-
gestff, t'ravýaiî gýneCraI et repos digestif. Le -bon sens suffisit: iLPré-.
voir cette formnule. Quelques faits cliniques i.uttent hiors, de J.oute de
balaniceme6nt circulatore quel qu'en soit le méckanismie intime.

Nous, on citerons un parti.culi1èremîent .car'actéristique: un de liez
nmÉlades, cf ficer de ca:valerie, dyspoptique,, hypeî'stli que, aivec hý-
témvé_scs, 'avait de façon constante, après l'ingeLstion de lait un ref roidis-
senient mnif!este des e,,ctrùiites; u-11 jour- après le repas il eut uie-
aphasie' miotrice, articulaire et graphique qui, dura cinq àL si- -heures,
et céda: au mnoncnt ôà -vp Iinnet la digestion se térnii-na.
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